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une vue des pinces porte-electrodes correspondantes. En principe,

l'electrode double, dite «Sandwich», est composee
essentiellement de deux tiges metalliques de section sen-
siblement demi-ronde, isolees et Hees pour former une baguette
ronde enrobee, dont l'aspect exterieur est tout ä fait analogue
ä celui d'une electrode ordinaire. Cette Constitution speciale
est tres favorable ä la concentration des arcs au point de

travail. Certains modeles comportent l'insertion entre les

tiges d'une lamelle isolante qui peut etre impregnee de ma-
tieres produisant une desoxydation tres energique du metal
depose ; d'autres laissent au contraire ä l'enrobage general
le soin d'assurer l'isolation mutuelle entre baguettes. La
prise de courant s'opere par l'une des extremites oü les

baguettes sont laissees ä nu ; cette extremite peut constituer
une sorte de fourche obtenue par un double repliage des

baguettes, ainsi qu'on le constate sur l'electrode disposee
ä droite sur la figure 6. On realise ainsi
une prise de courant particulierement
söre, au moyen de la pince figuree ä

droite qui permet d'ailleurs egalement
l'emploi de baguettes non repliees.

Par l'utilisation de certaines matie-
res, on peut faire en sorte que la fusion
de l'enrobage presente un leger retard
sur la fusion des tiges metaUiques elles-
memes. II est clair que ce resultat est
tres interessant dans le cas de la
soudure par arc diphase, l'amorgage d'un
arc direct entre baguettes etant ainsi
rendu tres difiicile ; on peut alors plon-
ger litteralement l'extremite de l'electrode

dans le bain de metal en fusion.
• Gräce ä ces diverses dispositions, le
fonctionnement des postes de soudure
ä arc di- et triphase s'est revele tres
satisfaisant en pratique. Avec une
tension secondaire ä vide de l'ordre de
40 volts, la stabilite de l'arc est dejä
remarquable, et on peut realiser pour
le produit n cos m, (defini dans le Bulletin

du 5 novembre 1927, page 268) une
valeur voisine de 0,6, c'est-ä-dire bien
superieure ä celle des meilleurs postes monophases de type usuel

.^53

Air

constituait, pour 1926, le 26,3 °/0 des recettes de nos entreprises
electrotechniques et dont le monopole exclusif au profit des
dites entreprises n'aurait d'ailleurs pas toujours ete avanta-
geux ä notre economie nationale puisque, d'apres M. Quigley,
le prix pay6 pour les locomotives eiectriques fut beaucoup
plus eleve qu'il ne l'aurait ete si la concurrence n'avait pas ete
eliminee.

La disparition de ce gros poste de recettes aurait incite
les dirigeants de nos entreprises electrotechniques ä de grands
efforts en vue de s'ouvrir ä tout prix des marches etrangers
specialementle marchebritannique. Malheureusement, les pays
qui ont ete prives de toute fourniture concernant l'electrifica-
tion des C.F.F. se montrent peu accueillants, malgre les offres
les plus allechantes, preuve en soit l'anecdote suivante, con-
tee par M. Quigley :

Un personnage en vue de l'industrie electrotechnique suisse
se plaignait que son offre visant l'equi-
pement d'une usine generatrice etran-
gere avait 6te ecartee bien qu'elle füt
inferieure d'un peu plus de 50 °/o ä
l'offre la plus basse des concurrents
indigenes, le gouvernement du pays en
question ayant invite les interesses ä
eliminer l'offre suisse.

Toujours d'apres M. Quigley, l'etude
des bilans des principales entreprises
electrotechniques suisses (leading manu-
factures) revelerait la Situation comp-
table suivante :

Albert Fbaisse

1923-24 1926-27

£ £
Capital social 154 000 000 142 700 000
Reserves 15 102 000 10 000 000
Emprunts (loans

and mortgages) 113 470 000 123 431 000
Benefice brut 40 636 626 50 090 000
Benefice net. 22 725 000 8 892 000

Le dernier numero (janvier 1928) de la Revue BBC contient
une description des nouveaux groupes convertisseurs pour
soudure ä l'arc que la Societe Brown, Boveri et C,e a dotes
de perfectionnements interessants.

Les perspectives de l'industrie electrotechnique
suisse.

Dans un article public par The Financial Times du 31 d6-
cembre dernier, sous le titre « Electrical Industry of Switzer-
land», M. Hugh Quigley einet des pronostics assez pessimistes
sur notre industrie electrotechnique.

L'evenement capital est la cessation de Pelectrification des
C. F. F. qui, d'apres le tableau suivant,

Ventes au public suisse

Fournitures aux C. F. F.

Exportation.

Valeur

£ 5 700 000
2 820 000
2 180 000

£ 10 700 000

% du total

53,4

26,3
20,3

100,-

qui ne serait pas conciliable avec des
sacrifices prolonges en faveur de l'expor-
tation.

Dans le cas de 5 entreprises le benefice net passa de
3 854 000 fr. en 1923-24 ä 4 389 000 fr. en 1926-27, represen-
tant 4 °/0 du capital social.

NECROLOGIE
Albert Fraisse.

Ne le 27 mars 1845, Albert Fraisse, apres avoir suivi
les ecoles de Geneve et frequente l'Acad6mie de Lausanne,
passa, en 1864, ä l'Ecole speciale de Lausanne d'oü il
sortit, en 1867, porteur du diplöme d'ingenieur-construc-
teur.

Aussitdt, il entre au service de la Compagnie des chemins
de fer du Sud de l'Autriche qui l'emploie ä la construction
de la ligne de Brück ä Leoben. Ce travail termin6, la
mSme Compagnie, chargee de la construction du port de

Trieste, lui confie la direction des carrieres de Sistiana
qui alimentaient les chantiers de cet ouvrage.

Le port de Trieste construit, Albert Fraisse fut attach&
au service de l'exploitation du chemin de fer du Sud de
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